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IMPRIMERIE DE CH. DEZAUCHE 
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AVEUTISSEBiENT* 



Aujourd’hui^ q^’on .ne vjoH^guÈre^ paraître de 
Notices ni de Catalogues de Tableaux sans qu’ils 
soient profusément entrelardés de belles épi¬ 
thètes et de grands noms, il ne nous a pas paru 
inutile d’affirmer que l’annonce de Jolie collée-- 
tion , à laquelle nous nous sommes bornés, est 
une annonce exactement vraie. 

En effet, les Tableaux dont se compose 
cette collection sont très-variés, et, en géné¬ 
ral, très-agréables, de moyennes dimensions 
et en fort bon état ; et s’il n’y en a point qui 
étonnent, qui éblouissent, du moins n’y en 
a-t-il pas non plus , ou du moins très-peu , qui 
ne plaisent ou séduisent par quelque côté : c’est 
beaucoup dire par le temps qui court. Plus 
tard, nous l’espérons, nous aurons à offrir aux 
amateurs de ces choses capitales^ de ces Ta¬ 
bleaux précieux et de premier ordre dont la 
France touche au moment d’être épuisée. 
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CATALOGUE 


JOLIE COLLECTION 



îiiolersfô €i:olf0, 

TAirr ANCIENNES QUE MODERNES. 


;É(G^lij£S 


1. ALBANI (Fran^jois).'—L^ enlèvement de Proserpine.— 
Plutoo stir un char attelé de trois chevaux qui se précipitent 
dans un des gouffres enflammés duTéiiare, emporte dans 
scs bras la fille de Gérés, malgré les efforts qu’elle fait pour 
lui échapper. On voit dans le lointain quelques femmes qui 
se désolent de ne pouvoir la secourir. Sur la gauche, au mi*- 
lieu d’une rivière, est la nymphe Cyané que Pluloii changea 
en fontaine, pour avoir voulu s’opposer à renlèvement de 
Proserpine. Le fond du tableau représente une fraîche valléç 
où s’élève^ un temple consacré a Gérés. 

T., h. i 5 p. 61 , 1 . 1^1 p. gL 

2. Yénus sur. son char exprime les regrets que lui cause 
la mort d’Adpnis qu’elle vient de métamorphoser en ané¬ 
mone. Un Amour partage la douleur de sa mère, trois au¬ 
tres rassemblent les vêtemens enpnglantés du chasseur. 

T., b. i6 p., 1 . i 3 . 
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3 . CANALETTO (Antoine)V ue d^in eanai de Venise' 

traversé par un pont.—Ge bon tableau est enrichi de barques 
et d’un grand nombre de figures. T., h. i8p., 1 . 22. 

4. CERQGOZZI (Michel-Ange).— Le cabaret italien. — 
Une querelle survenue entre deux paysans jette le trouble 
parmi une société de buveurs attablés sous un appentis , à 
la porte d’un cabaret. Très-bon tableau qui rappelle le style 
et la manière de faire de Jean Miel. T., h. 3 o p., 1 . 35 . 

5 Daniel de .VOLTERRA (D’APiiÈs) par TRAVERIE. 
— Descente de croix. T., h, 2^ p., 1 - 16. 

6. ÉCOLE FLORENTINE. — La Vierge au Chardon¬ 
neret. B., h. 17 p., 1. 14. 

7. GAROFILO (Benvenuto). — La Vierge à genoux 

devant son prie-dieu. B., h. 7 p., 1. 5 . 

8. GATTI (Bernard). — Jésus à genoux offre à son 
père le sacrifice de sa passion prochaine, dont trois anges 
lui présentent les instruraens. Pierre , Jacques et Jean dor¬ 
ment à quelques pas de leur maître. On aperçoit plus loin 
la troupe de gens armés à laquelle Judas va le livrer. 

Bernard Galti fut un des meilleurs disciples de Gorrége. 

9. GUERCHIN (François Barbiéri , dit le). — Sibylle 
représentée un peu plus qu’à mi-corps et tenant un papier 
sur lequel est écrit cette prédiction de la naissance du Mes¬ 
sie : Tlle Deiis castâ nascetur Virgine magnus. 

T., h. 23 p., 1 . 19. 

10. Madelaine dans le désert. La célèbre pécheresse est 

répïésentéc à mi-corps, l’âme pénétrée du repentir que lur 
causent les fautes de sa jeunesse. T,, 16. 
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11. GUIDE (d’après le). — La Vierge en admiration 

devant l’Enfant-Jésus endormii T., h. 1 . 8. 

12. INNOCENZIO DA IMOLA. — Le mariage de Sainte 
Catherine. —Debout sur les genoux de la Vierge et tour¬ 
nant ses regards vers elle, l’Enfant Jésus passe au doigt de 
Catherine l’anneau qui va sceller leur alliance. Saint Jean, à 
la droite de Marie , fait remarquer par un signe l’action de 
son petit cousin ; derrière lui est Saint Joseph dont les re¬ 
gards se portent sur son fils. Cet ouvrage , de l’un des pre-t 
miers peintres qui ont honoré l’école de Bologne, se ressent 
beaucoup des études qu’il avait faites d’après Raphaël. 

B,,, h. 26 p., 1 , 22.. 

13. LUCATELLI (André). —Deux jolis paysages , sites 

d’Italie , ornés de figures. T.,^ h. 12 p., 1. 9. 

i/\, MURILLO (Attribué a). —L’enfant Jésus. — De 
la main droite il est censé donner sa bénédiction ; de la 
gauche il tient un globe surmonté d’une croix. 

T., h, 36 p., 1 , 20 ,.. 
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ET AL^LEMANDE, 


1 5 . ACHEN (J. van). — Susanne surprise au bain par 
les (leux veiîlards. Fort bon tableau marqué des lettres V. A. 

Van Acben étudia son art en Italie et fut Irès-odçupé par 
plusieurs souverains d’Allemagne. R. Sadeler et Jean Muller 
Ont gravé plusieurs de ses tableaux. B., h. 4 '^ P*? 36 . 

16. ASSELEYN (Jkan). — Paysage. — Un pâtre gar¬ 
dant des ebevres cause, à l’ombre, avec un homme assis et 
enveloppé d’un manteau. Un peu plus loin, un autre homme 
est .iy genoux devant une chapelle. 

T., h. i4 p. 6 1., 1. i8 p. 

i8 . BBAKENBURG (Reinier). — Tableau très-capital 
et de la meilleure manière de l’auteur. — Il représente la 
reine de Saba offrant des présens â Salomon. Nous croyons 
devoir appeler les regards des curieux sur celte intéressante 
production , où Brakenburg, sortant de ses compositions or¬ 
dinaires, a traité avec bonheur un sujet historique qui de¬ 
mandait de rimagination. T., h. 3 o p., 1 - 

18. BKAMER (Léonard). — Un prêtre, debout devant 

un autel, écrit dans un livre. T., h. iq p., I. 11. 

19. BRAUWER ( Adrien). — Plusieurs flamands réunis 
dans une chambre basse s’amusent à boire et â chanter. 

B., forme ovale, h. 5 p., 1 . 
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20. BENT (J. Vander.) —^Paysage. —Au milieu de 

I^ïvant-scène est assis un vieux berger qui s’amuse à jouer 
du hautbois ; à quelques pas de lui est une femnie à cheval, 
qu’accompagne un paysan et que suit un troupeau de gros 
bétail. D’autres figures enrichissent encore ce tableau, dont 
les fonds représentent un site montagneux. Il y a dans cet 
excellent paysage des souvenirs de Berchem , dont Bent fut 
un des bons élèves. T., h. 28 p.^ 1 . 34 .* 

21. BERGEN (Dyrcr van:) — Paysage pastoral. — Une 

paysanne > assise au milieu d’un petit troup-au , s’entretient 
avec un jeune marchand forain qui se repose a côté d’elle, 
le coude appuyé sur un ballot. Derrière lui est le cheval qui 
porte ses marchandises. Un paon est perché sur un piédestal 
surmonté d’Olin grand vase. Un peu plus loin , à gauche ^ se 
voient encore deux autres figures. T., h. 

Ce tableau , le plus capital de tous ceux de Van Bergen 
que nous avons vus jusqu’à ce jour, est aus.si d’une grande 
beauté de pinceau. 

22. BERKTIEYDEN (Job.) — Fête de village. — Au se¬ 
cond plan, une foule de curieux entoure le théâtre d’un em¬ 
pirique. Sur le devant, à l’entrée d’une écurie d’où vont 
sortir des hommes à cheval, une marchande engage deux 
nobles personnages à lui acheter des oranges. 

T. marouflé sur b., h. 18 p., 1 . 20. 

23. BREUGHEL (Jean.) — Vue d’un village de Flan¬ 

dres, situé au bord de l’Escaut. — Des barques couvrent le 
fleuve; plusieurs servent à passer les voyageurs de l’une à 
l’autre rive. ^ C., b. 10 p., 1 . i^. 

24.. Diane au bain e^t surprise par Actéoii. 

B., b. 3 p , 1 . 4 ^ ^ 
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25 . COENE (M.)—Des paysans attablés à la porte d’un 

cabaret, à l’entrée d’un village, s’amusent à regarder des ma^ 
rionnettes qu’un jeune Savoyard fait danser au son de la 
flûte et du tambourin. B., h. n p., 1 . i 5 . 

26. DEyRIES (Renier.) — Paysage. — Le point de 

vue se termine à gauche par un massif d’arbres que domine 
un clocher. Au premier plan , sur le bord du chemin , s’élè¬ 
vent les ruines d’anciens édifices, où des paysans se sont 
faft une habitation. Au milieu du chemin est une femme 
portant un panier à son bras et causant avec un rustre qui,, 
passe à cheval à côté d’elle. Ce paysage est une des bonnes, 
productions de l’auteur. B. 

27. DEWITTE (Em.) — Intérieur de temple protes¬ 

tant. — Charmant tableau exécuté avec beaucoup de soin. 
On y remarque, entr’autres personnages, un ministre fai¬ 
sant l’aumôine à un mendiant. B., h. 7 p., 1 . 6. 

28. DOES (Simon Yander). — Deux brebis et un âne 
chargé de deux hottes attendent un jeune garçon qui s’est 
endormi sur le bord d’un chemin , près d’un piédestal sur¬ 
monté d’un vase orné de sculpture. B., h. 10 p. 1 . 7. 

29. FRANCK. — L’adoration des mages. — Ce tableau 

peint sur albâtre oriental, est d’une composition agréable et 
l’un des plus précieux de ce maître. H, g p., 1 . 10, 

30. GOYEN (Jean-Van). — Un fleuve couvre de ses 
eaux limpides et calmes la droite du point de vue; à la gau¬ 
che, sur le bord du fleuve est un hameau. 

B., h. 16 p., 1 . 24» 

3 1. HAFTEN (N. Van.) Intérieur d’estaminet. — Des 
paysans se livrent à toute la gaîté qu’inspire d’ordinaire les 
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^fumées du vin , à la suite d’un bon repas : riché et amusante 
composition. T., h. 24 p«jl. 3 o. 

32 . HANNEMAN (Adrien.) —Portrait à mi-corps d’une 

jeune dame hollandaise, représentée dans un parc, la main 
gauche appuyée sur un vase, et cueillant de la droite un ci» 
tron. T., h. 3 o p., 1 . 24. 

Hanneman , l’un des plus habiles peintres de portraits de 
son temps, fut très-occupé par la cour et les plus grands sei¬ 
gneurs. Ses ouvrages sont extrêmement rares ; celui-ci porte 
sa signature et la date de i 654 » 

33 . HEMSKERCK. — Bestiaux dans un pâturage. 

B.,h. 8 p., 1 . 11 . 

34» HEUSCH (Guillaume de.) —Paysage arrosé d’une 
rivière où trois jeunes femmes se disposent à se baigner. 
Les figures sont de Corneille Poelenburg. 

B., h. 8 p. 6 1 ., 1 . 11 p. 

35 . Paysage. —A gauche, sur le premier plan , un pê¬ 

cheur tend une ligne dans une rivière; du côté opposé, un 
villageois chasse devant lui une bête de somme et plusieurs 
chèvres et brebis. B., h. 5 p., 1 . 6 . 

36 . HOREMANS. ;— Dans l’intérieur d’un salon décoré 
de tableaux, de riches personnages se livrent à divers amu- 
semens de société.'Quelques—uns entourent une table et fê¬ 
tent le dieu du vin; d’autres s’amusent à danser. Une excel¬ 
lente couleur, ce qu’on ne trouve que rarement dans les ou¬ 
vrages de Horemans , relève beaucoup le prix de celui-ci. 

T., h. 20 p., 1 . 26. 

3 ^. HUYSÜM (Jean van.) —Esquisse représentant des 
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fleurs groupées un vase de lerre orné d'un bas-reïief. 

T., h. 


38 . KESSEL (Van.) — Passage orné de figures et de fa¬ 
briques, et traité dans le.goût de Vander Hejdei)^ 

T., h. 21 p., 1. 1 , 5 . 

39. KOBELL, d'après POTTER, (Paulus.) — Très- 
belle copie d’après ce maître. — Elle représente deus; bœufs 
et deux vaches sur le devant d’un pâturage. 

B., h. 20 p., 1. 

4 0. LOOTEN (Jean). — Beau paysage représentant 
rintérieur d’une forêt. A gauche, «à l’extrémité d’un che¬ 
min , on apei’^oit une cabane de bûcheron. 

T.,h. 33 p.,l. 3 o, 

4*' IMEULEN ( Vander). —Deux tableaux faisant pen- 
dans. Dans Tuai est représenté un cheval blanc sur le jire— 
mier plan d’une prairie ; le lointain se termine par la vue de 
la ville de Strasbourg. Dans l’autre , on remarque un che¬ 
val gris sur le devant d’un pâturage ; dans l’éloignement on. 
distingue la ville de Fribourg ; l’horizon se termine par les 
montagnes du Brisgau. T., h. 28 p.^ 1 . 24 - 

42. MICHAUT. -—r Paysage. — Sur le bord d’une ri¬ 

vière chargée de barques, on voit rassemblés un grand nom* 
bre de personnages et d’animaux. B., H, 16p., 1 . 24. 

Ce tableau se recommande par un coloris frais et trans¬ 
parent , une touche légère et facile. ^ 

43. MIEL ( Jean ). — Paysans italiens s’amusant à boire 
et à danser, devant la porte d’un cabaret, 

T., b. i 5 p., 1 . 12. 
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44 - mille ( Jean Francisque ). — Paysage. — A la 

droite, tFois femmes entourent une fontaine, où elles vien¬ 
nent puiser de l’eau ; à la gauche et sur le premier plan , 
est une autre femme portant un vase sur sa tête. Ce tableau 
qui est du bon faire d'un maître qui a marché avec succès 
sur les traces du Poussin , est remarquable par une compo- 
sitiori pleine dégoût. T., h. 3 ^ p., 1 . 3 i« 

45. MOUCHERON (Isaac). — Vue prise dans l’inté¬ 
rieur de la cour d’honneur d’un palais. T;, h. 4 P*î 1 - 

46. NEER\ Eglon Vander ). — Assise et buvant tête à 

tête avec un vieillard, une‘jeune courtisanne feint de se 
montrer insensible à une tendre déclaration, qu’appuie l’é¬ 
loquence entraînante d’un gros sac roinpli d’or. Tableau 
d’une grande finesse d’exécution et d’un maître dont les ou- 
rrâges .sont très-rares. B., h. 1 4 p •, 1 - 11 > 

47. NETSCHER (Constantin). — Portrait de femme 

représentée à mi-corps , avec des fleurs sur ses genoux et 
une couronne à la main. T., h, i 5 p., 1 . i 2 . 

48. OFFERMANS (A. L. ). — Intérieur de forêt avec 
cabane de bûcheron. Sur le devant, plusieurs personnages 
se reposent sur le bord d*un sentier. B., h. 22 p., 1 . 26. 

Tableau d’une grande fraîcheur de coloris et plein 
d’eifet. 

49 « OSTADE (Ad, Van, ) — Un fumeur. —^ Il e$t re¬ 
présenté à mi-corps, teuant sa pipe d^lnç main, et s^ap— 
puyanl de l’autre sur le dossier de àa chaise ; un réchaud est 
n coté de Itli sur un tonneau. B., h. C p,, 1 . 5 . 

5o. RECMORTER, —Village de Hollande situé au bord 
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d’une rivière , et vu »nu clair de la lune. —Ce tableau d’une 
riche composition , rappelle les ouvrages de Vander Neer. 

L., h. 20 p., 1. 26* 

5 1. ROMEYN ( W. Van.) — Un pâtre couché sur l’herbe 

à coté de son chien , garde au milieu de la campagne un 
troupeau de gros bétail. Quelques restes d’un ancien édifice 
ornent la gauche du point de vue; le fond est terminé par 
des montagnes. T., 16 17 p., 1 . 16. 

52. Joli petit tableau représentant des vaches et des chè¬ 
vres , sur le devant d’un paysage montagneux. 

/ B., h. 5 p., 1.6. 

53 . Paysage pastoral. — La couleur du ciel annonce que 

le jour touche à sa fin. Un berger ramène des champs, en 
jouant de la flûte, le troupeau qu’il est chargé de garder; 
un autre pâtre, assis près d’une chaumière, laisse encore le 
sien errer autour de lui. Des vaches boivent à une fontaine 
dont l’eau coule dans un bassin. T., h. 28 p., 1. l^l. 

Beaucoup d’ouvrages de Van Romeyn , sont plus finis 
que celui-ci, mais il est rare d’en voir d’une aussi riche 
composition. 

54. RUBENS ( PiERivE Paul). —Le-martyre de Saint An¬ 
dré. — Ses bourreaux réunissent tous leurs efforts pour dres¬ 
ser la croix sur laquelle ils l’ont attaché. On remarque dans 
ce tableau une rare solidité d’exécution. B.^ h. 20 p., 1 . i 5 . 

Nous avons dû conserver à cet ouvrage le nom sous lequel 
il a toujours fait partie de cette collection. 

55 . RUYSDAEL ( Jacques ). — Petit paysage. — Les 
eaux d’une rivière baignent en serpentant le premier plan et 
toute la gauche du point de vue ; la droite présente la lisière 
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d’une forêt, avec clairière où frappent les rayons du soleil. 

B., h. 6 p., 1 . 8 , 

56 . RUYSDAEL (Imitation de Jacques). —Paysage. 
— A droite , un petit pont de bois et un sentier tracé sur 
une colline ; à gauche, de l’eau et des rochers couverts d’ar¬ 
bres. 

57. RYRAERT ( David ). — Estaminet.— Composition 
de sept figures. Sur le devant, un vieillard , une cruche à la 
main, est tête à tête avec une femme qui lui allume sa pipe. 

h. 12 p., 1. 16. 

58 . SCHENDEL (Signé ).— Paysage traversé par une 

rivière^ animé par plusieurs figures, et traité dans le goût 
de Vander Neer. T., h. 14. p» 1 - 

69. STRY (Van. )— Trois vaches en repos sur le de¬ 
vant d’un pâturage en deçà d’une rivière. Effet de soleil 
couchant. B., h. 18 p. 1 . i 5 . 

60. SWANEVELT (Herman van). — Paysage baigné 

par une rivière. — Sur le devant se voit un pâtre gardant 
des vaches et des brebis. T., h. 22 p., 1 * 34 » 

61. TENIERS (David). — Deux têtes de fantaisies. 

B., h. 3 p. 9 1 ., 1 . 3 p. 61 . 

62. TENIERS (d’après). — Joueurs de boule à la porte 

d’un cabaret. B., h. 7 p., 1. 9. 

63 . VELDE (Imitation de W. Vanden). — Marine , 
avec effet de calme. Des barques sont échouées, au premier 
plan, sur une plage sablonneuse. A l’horizon, des vaisseaux 
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s’avancent à pleines voiles vers la cote; d’autres sont prêts à 
jeter l’ancre sur la rade. 

Toile collée sur bois, h. i 5 p., 1 . 23 . 

64 * VERSGHURING. — Choc de cavalerie entre des 
Arabes et des soldats romains. — A l’avant-scène, un des 
combat tans est étendu par terre à côté de son cheval ; un peu 
plus loin , des hommes des deux partis sont aux prises les 
uns avec les autres ; d’un autre côté, les vainqueurs char¬ 
gent leurs ennemis en fuite : très-bon tsbleau de l’auteur. 

B., h. 10 p., 1 . i 3 , 

65 . WOUWERMAN (Philippe). — Un ange annonce 

aux bergers des campagnes de Bethleem la naissance du 
Messie. B., h. 12 p., 1. i 5 . 

II. est à regretter que ce tableau ait souffert de grands 
dommages. 

66 . WOUWERMAN (d’aprèsPhilippe). —Le maréchal-^ 

ferrant : riche composition. T., h. p,, 1, i 5 . 
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67. AVED (J. J. A.) — Portçait de J.-B. Rousseau. — 
Le poète tient une plume de la main droite, et de la gauche 
un cahier de papier. Dans ses traits se manifestent lé conten-. 
tement que lui causent d'heureuses inspirations. 

T., h. 16 p., 1. 12. 

Ce portrait a été reproduit par la gravure, et cité parmi 
les meilleurs de l’auteur. 

68. M. BOILLY. —Scène familièi'e. — Dans une cham¬ 

bre meublée d’une commode et d’un guéridon d’acajou , un 
enfant, debout sur un fauteuil, tend son visage vers celui 
de sa mère, et la prie de lui donner pour son déjeûner un 
œuf qu’elle tient à la main. T.,,h. 8 p. , 1. 6. 

6q. Près d’un guéridon servant de table à déjeuner, un 
homme presse une jeune femme d’accepter une tasse de thé 
qu’elle paraît refuser. T., h. 16p., 1 , 16. 

•JO. BOURDON (Sébastien). -— Les Israélites dans le 
désert de Sinaï. — Ils se disposent à offrir des sacrifices au 
seigneur. L’arche d’alliance est placée à côté de l’autel des 
holocaustes^ des victimes sont étendues par terres Autant 
CO Ubleau intéresse par la richesse de sa composition tout-à- 
fait poussinesqiie, autant il est remarquable par cette facilité 
de pinceau qui distingue tous les ouvrages de l’auteur: 

T.,h. 48p.,L6o. 

71. Sur le devant d’un paysage historique se voit un 

2 





^oupe de six figures représentant le mariage de Sainte Ca¬ 
therine. T., h. i6 p., 1. 20, 

'J 2 . Jésus apparaissant à la Madeleine sous les vêtemens 
d’un jardinier. B., h. g p., 1, i3. 

73. BRUANDET. — Deux paysages représentant des 

lisières de forêts. Ils sont ornés de figures peintes par 
M. Duval. B., h. 7 p., 1. g. 

74. MM. BÜDELOT ET DEMAY. —— Deux paysages : 

une fraîche matinée et un coucher du soleil. — Les figures 
dont M. Demay les a ornés sont touchées avec beaucoup de 
goût et d’esprit. B,, h. gp., 1 . i2. 

•J 5 . M. CHARPENTIER. — Assis au pied d’une mu¬ 
raille, une cage feur ses genoux, un jeune garçon offre une 
tourterelle à une jeûne fille qui se repose à côté de lui, un 
panier à la main. B., h. 21 p., 1. 16. 

76. M. CLÉRIAN. — Un chevallier de Malte, enchaîné 

dans une prison chez les Turcs, trace avec son sang une croix 
sur la muraille. T., h. i5 p., 1. I2. 

77. M. COUPIN DE LA COUPERIE.—Jeune fille nue et 
relevant ses cheveux : belle étude peinte d’après nature. 

T., h. 20 p., 1 . 17. 

78. M. DECAISNE. Turc fumant sa pipe dans l’inté¬ 
rieur d’une chambre décorée suivant l’usage de son pays. 

T., h. 12 p. 

7g. DEMARNE. —^ Deux citadins accompagnés de leurs 
femmes font un goûter champêtre dans la cour d’une ferme ; 
une jeunevillageoise leur sert une jatté de lait; une autre trait 
une vache. Pendant qe temps, un jokey fait boire un cheval. 

B., h, 8 p. 6 1 ., 1 . 9 p. 6 1 , 
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Ce tableau est du meilleur temps et du plus bc»'ui faire dç^ 
l’auteur. 

8 0. DEMARNE. — Dans une petite baie entourée d'une 

plage sablonneuse, des pêcheurs accompagnés de leurs femmes 
sont occupés, les uns à débarquer du poisson , les autres 
à le vendre à des marchands pourvoyeurs : riche et char¬ 
mant tableau. T., h. 9p.j 1 . i 4 - 

8 1. Tableau de la première manière de ce maître. —Le 
centre est occupé par un pont qui aboutit à une tourelle ; à 
gauche, près d'une masse d'arbres, une femme assise s'a¬ 
muse d'un chien qu’elle fait tenir debout. 

B., h. i6 p., 1 . 12. 

82. FOURNIER-DESORMES. —Vallée de Lincoln, 

en Angleterre. — Charles II, déguisé en bûcheron , y fuit 
le meurtrier de son père. Figures par A. Desmoulins. 

T.,h. 17. 

83 . GORP (Van.) — Deux jeunés filles revenant de la 
campagne avec un enfant que l'une d’elles mène par la 
main, sont surprises par un violent orage. 

T., h. 12 p., 1 . 9. 

84. GRÉIJZE (j.-B.) — Le portrait du baronDenon, re¬ 
présenté en buste avec une médaille à la main. 

B., h. i8 p., 1. 22. 

85 . HENRI (d’Arles), plus connu sous le nom de HENRI 
(DE Marseille.) —Vue prise sur le bord de la mer par un 
temps calme. — Dans le lointain on aperçoit deux gros na¬ 
vires et une galère voguant à toutes voiles; sur le premier 
plan^ huit j)êcheurs divisés en deux groupes tirent une sennç 
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de Teau. On remarque à la droite du tableau un pont, un 
bouquet d’arbres et un coteau. 

86 . Marine au moment d’un gros vent. — Sur une côte 
couverte de rochers, cinq pêcheurs sont occupés à tirer un 
grand filet. 

87. Au bord de la Méditerranée, le soleil étant près de 
se coucher, des pêcheurs, dans un bateau, se disposent à 
débarquer des paniers dans lesquels ils ont mis le produit dé 
leur pêche. D’autres hommês tendent des lignes, dans la mer. 
Des rochers forment le premier plan du tableau ; plus loin , 
à main droite, se voient une vieille fortification et un phare. 
Des galères et autres navires sillonnent la pleine mer «à peine 
ridée par une légère brise. 

88. Sur le bord de la mer, au bas d’une côte escarpée * 
des pêcheurs, partie dans l’eau, partie sur le rivage , tirent 
avec peine les deux bouts d’une senne que suit un autre pê¬ 
cheur monté sur un bateau ; un homme et deux femmes s’a¬ 
musent à les regarder. Une frégate longe la côte, dont les 
écueils sont signalés par un phare. 

Dans ces quatre tableaux, qui sont de la même grandeur, 
/ l’auteur s’est beaucoup rapproché de Vernet. 

T., h. 24 p., 1 . 3 ï. 

. 89. HUE (Jean-François.) Paysage. — Vers le se¬ 
cond plan, des fanneurs travaillent dans un pré, et sur le 
premier, une villageoise cause avec un pêcheur assis sur le 
bord d’une rivière, dans laquelle un petit paysan fait boire 
des Vaches* T , h. 

90. M. JOLIVARD. -— Paysage. —Deux hommes se 
baignent dans une rivière ombragée par des arbres ; deux 
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âülrcs s*y promènent en bateau. Ces figures, sont de X. Lé- 
priucc. T., h. 12 pj, 1. i5* 

gi, M. JOSAN, — Marine. — Pendant la marée basse, 
quelques barques sont restées sur le sable : petit tableau plein 
iPeffet. B., h. 4 p. 61 .,l. G. 

g2. La veuve d’un jour et la veuve d’un an’, 

B.,h. 6p., ï.'7. 

93. Une jeune villageoise assise sur Ic'bord d’une route 
' ' et parlant à un militaire, lui fait remarquer une VtlK* qu’on 

aperçoit dans le lointain. T., h. 9.p > L 4 * 

94. Dans une chambre d’hospice, un militaire malade 
reçoit les soins d’une sœur de charité. 

T., h. g p., 16 . 

95. Mlle LE DOUX. — Buste de jeune garçon.— Ç’^st 

une imitation très-fidèle d’une tète de Greuse, connue sous 

c 

le [lire de VEspiègle, 

96. Mlle LE GRAND (Jenny.) — Un forgeron , près de 

son fourneau, fait rougir un morceau de fer pour le façonnier 
sur son enclume; un jeune garçon active le feu en faisant' 
agir le soufflet. T.,h. I2 p., 1 . i 5 . 

97. Deux enfans en bas âge s’amusent ensemble dans 
rintérieiir d’une étable , où Ton voit entre autres ustensiles, 
deiiîC vases dè cuivre poses à terre. T. Même grandeur que 
le précédent tableau. 

Le propre du charmant talent de Mlle Jenny Le Grand , 
c’est de réunir un pinceau délicat à toute la vérité possible, 
et de se rapprocher des peintres hollaudais. 

g8. LENAIN (Louis.) — Intérieur de ménage. Un jeune 
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homme monlie en riant une vieille cuisinière qui vient de 
s’endormir au milieu de sa baterie de cuisine, et sc dis¬ 
pose à lui dérober un grand flacon empaillé. 

T., h. 20 p,^ 1 . 22 . 

99. M. LEROY DE,LIANCOURT. — Trois jeunes fem- 
mes sur le bord d’une rivière, se disposent à s’y baigner. 
L’une d’elles relève les cheveux de l’une de ses compagnes. 

B., h. 8 p., l. 6. 

100. Un satyre, à moitié caché par un rocher, épie deux 
jeunes filles qui se préparent à se baigner. 

B., h. 8 p., 1 . 6. 

Ces deux tableaux sont traités dans le goût de ceux de 
Poelenburg. 

101. Paysage. — Le premier plan se compose d’un ter¬ 
rain argileux et élevé, d’oii la vue sc porte sur une grande 
étendue de pays. Plusieurs jolies figures animent ce tableau, 

T., b, 12 p., 1. i 5 . 

L’exécution de M. Leroy atteste une grande habileté 
de main ; son coloris est toujours plein d’éclat et de vérité. 

102. Paysage en grande partie baigné par les eaux d’un 
lac,,en-deca duquel on remarque, entre autres ligures, 
une femme à genoux devant une petite chapelle. r 

B., b. 6 p., 1 . 8 . 

10 3 . Autre paysage propre à faire pendant avec le 
précédent. Un chasseur court la campagne; plus loin 
se voit une femme qui va faire boire deux vaches h un 
étang. 

Ces deux tableaux, exécutés à la cire , d’après le procédé 
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de M. de Monlabert, sont d\inc Iraîeheur de coloris iiialtc- 
rable, et louches avec esprit.. ' 

L’immense avantage de la peinture à la cire , quant aux 
amateurs, c’est de n’avoir besoin d’aucun vernis et de pou¬ 
voir, quand elle a clé jaunie par la fumée, être nettoyée 
avec de l’eau tout simplement. Personne n’ignore que le 
nettoyage des tableaux est la principale cause de leur ruine, 
soit à cause des difficultés accidentelles et quelquefois insur¬ 
montables qu’il présente , soit à cause de la maladresse ou de 
l’imprévoyance avec lesquelles on y procède. 

Quant aux artistes, le procédé enseigné par M. de Mon- 
labert est plus avantageux encore, en ce qu’il est exempt de 
ces embiLs qui désolent le peintre et l’obligent, pour les faird 
disparaître, de recourir à des moyens qui plus tard causent 
la ruine de ses tableaux , comme cela se voit déjà dans plu¬ 
sieurs ouvrages de Prud’hon et de Girodet. 

lo^. M. LE SAINT. — Deux jeunes filles, excitées par 
le désir de trouver des maris, déposent des fl^mrs sur l’au¬ 
tel d’une vieille chapelle dédiée à saint Nicolgs. 

T., h. 12 P , l. 9. 

to 5 . m, LHÊRIE. — Paysage. — Adroite, la lisière 
d’une foret éclairée par un coup de soleil; à gauche , deux 
chasseurs dans une barque au bord d'une rivière, fout la 
chasse aux canards. Ce tableau est d’une bonne couleur, 
plein d’effet et bien touché. T., h. 12 p., 1 . g. 

106, M. MALBRANCHE. — Vue de la baie d’Eu^ en 

Vexin , près Bagneux. — Ce tableau ressemble, pour le co¬ 
loris, à ceux de Demarne. T., h. 12 p. 1 . 18. 

107. MICHEL, — Un paysage enrichi d'uue mullilude 
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de jolies figures représentant un convoi militaire. C’est tirt 
des bons ouvrages de l’auteur. B , h. i 4 1 . i8» 

io8. PATEL (Paul.) —Quelques restes d’un antique 
édifice d’architecture^ dorique ornent la droite du tableau; à 
la gauche, on remarque une ancienne fortification ; une ri^ 
vière, un pont, des arbres , des montagnes occupent les au¬ 
tres parties du point de vue. Sur le devant, un pêcheur tend 
une ligne dans la rivière. T., h. ii p., 1. i 3 . 

log. PREVOST. — Marine enrichie de navires et de 
barques dc'pêcheurs i effet de soleil couchant. 

h. i 4 p*> 1- 

110. PRUD’HON (École de). —LWomplion de la 

vierge Marie. — Deux anges la soutiennent de leurs ailes et 
la contemplent avec ravissement, d’autre forment un cer¬ 
cle au-dessous de scs pieds, et témoignent l’alégrcsse dont 
ils sont animés. T., h. 12 p. ,1*9. 

111. RAOUX (Jean). —Concert de société. — Une 
femme accompagne, avec le clavecin , une de ses amies qui 
exécute un morceau de chant. Composition de sept figures. 

T., h. 12 p., I. i6. 

112. M. RENOUX. — Deux moines visitant une cha¬ 
pelle souterraine ; tableau louché avec beaucoup d’esprit. 

T., h. 9 p., 1 . 7. 

11 3 . RIGAUD (Hyacinthe). — Portrait en buste de 

Girardon.— Cë tableau est d’une exécution soignée et 
d’un coloris plein de finesse. T.^ h. 17 p., 1. i 3 . 

11 4 . iVI. ROEHN. — Paysage enrichi de ruines. —Sur 
le devant,, une villageoise montée sur un çheyal et suivie 


d'un pâtre, passe une rivière à gué avec une chèvre et une 
brebis. T., h. i5 p., 1. 12. 

115. SENAVE. — Intérieur de forge d'un maréchal fer¬ 
rant , et intérieur de ferme. — Deux tableaux faisant pen- 
dans. B., h. 5 p., L 7. 

1 16. SUBLEYRAS. — Sujet tité de l'Ermite de Lafon¬ 
taine. — C'est le moment où la veuve, entrée dans la cel¬ 
lule du frère Luce, lui présente sa fille. Le papelard, ainsi 
le nomme Lafontaine^ est à genoux et se tourne vers les 
deux femmes, en mêlant une feinte surprise à sa fausse dé¬ 
votion. T., h. i5 p., 1. tu, 

117. Paysage d'Italie d'une brillante couleur, orné d’ar¬ 
chitecture et d'un grand nombre de figures. 

T., h, 20 p., 1. 29. 

iï8. M. SWAGERS. — Le matin. —Intérieur de forêt 
avec chasse au sanglier. 

119. Le soir. — Paysage traversé par une rivière dont le 
cours sinueux baigne les murs d'une ville qu'on aperçoit 
dans le lointain. 

Les figures qui enrichissent ces deux tableaux, du meil¬ 
leur faire de l’auteur, sont de X. Leprince. 

B., h. 8 p., 1, 1 

120. SWEBACH ( Jean^François-Joseph). — Port rive¬ 
rain. — Au bord d'une rivière traversée par un pont, est 
araarée une longue barque remplie de diverses marchan¬ 
dises. Des barriques en ont été débarquées et livrées à leur 
propriétaire, qui s^est assis à côté pour les garder. Auprès 
de lui est un autre homme qui charge deux barrils sur les 
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crochets d’un cheval ; plus loin , une femme assise près d’un 
panier, cause avec un commis de la douane. Beaucoup d'au¬ 
tres figures et de nombreux détails enrichissent encore ce 
charmant tableau, qui est du meilleur faire de l’auteur. 

T., h. 12 p., 1.9. 

121. Départ pour la chasse. — Tableau riche, bien com¬ 
posé et des plus agréables. Une calèche attelée de quatre 
chevaux va accompagner les chasseurs; parmi ceux-ci on 
remarque une dame sur un beau cheval blanc , dont elle 
modère l’ardeur ; a sa droite est un cavalier qui lui adresse 
la parole. Un piqueur prend les devants , d’autres hommes 
sont à cheval ou se disposent à y monter. 

' T., h. 10 p., 1 . i 4 . 

122. VAILLANT. — Portrait d’homme , vu à mî-corps. 

B., h. 17 p., 1 . i 3 . 

123 . VALENTIN (Moïse). — Buste d’un vieillard re- 

p-^ésenté avec une couronne sur la tête, et un bâton à la 
main. T., h. 26 p., 1 . 20. 

124. M. VALLIN. Vénus sortant du sein des eaux. 
— Des Nymphes et des Tritons sont frappés d’admiration à 
la vue de cette déesse. B. forme ovale, h. 4 p., 1 . 3 p. 6 lig. 

125 . Léda. '—Joli fixé. 

126. Vénus dormant siir un lit de repos. — L’Amour sur 
un nuage, s’amuse à faire voltiger une des colombes que sa 
mère a coutume d’atteler à son char. B., h. 8 p., 1 . 10. 

127. VERDIER ( François ). — Descente de croix : com¬ 
position de neuf figures. T,, h. iGp.jL 
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128. M. WATELET.—Paysage avec moulin , et femmes 

lavant du linge. B., h. 6 p., 1, 7. 

129. Portrait du duc de Ghoiseul , ministre sous 

Louis XV. T., forme ovale , h. 16 p., 1 . 


i3o. Deux bronzes, représentant Voltaire et J.-J. Rous¬ 
seau , posés sur des marbres de jaune de Sienne. 



DROUAIS (Jean—Germain). — Marcus-Junius, Brutus et 
Porcia. — Porcie , femme en secondes noces de Brutus, Puii 
des conjurés qui avait résolu la mort de César, se fit une 
grande blessure à la cuisse, Son^mari lui en ayant demandé 
la raison, c'est , répondit-elle, pour que vous sachiez avec 
qu!elle constance je me donnerais la mort^ si ce que vous 
allez entreprendre venait à échouer et à vous causer la mort. 
Tel est le sujet de ce tableau. Le nom de Drouais nous dis¬ 
pense de tout éloge. Nous dirons seulement que la rareté des 
productions de cet artiste, mort à la fleur de l’age, ajoute 
beaucoup au mérite de celle-ci. Nous la recommandons à 
Tattention des amateurs. 


FIN. 











